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•al « l i e 
4 M M . «a olmetler. du Père-LaOuata., 
M a i e l»»il i t de Paru . 

l'Mârcliiste Mario 
OntaHon de l'arrêt de la Cour d'à j s i t s j 

Mario, l'anarchiste roubaislen qui avait 
frappé d'un coup dû couteau Bon patron, 
M. Florimoud Cauchies, avait été eon 
damné à mort par la cour d'assises rl< 
Qoaai le M mai dernier. 

I * défenseur de Mario, Mf» d'Iïooghe 
niera un ras de cassation a a û s i 6 ftoci' 
•t déférai arrêt à la «ooj de cassation. 

Dan» sa dernière a ^ l e n c e , la oonr de 
çauation a »*»• „ ponrvol et a cassé 
1 iïî!.po°" *<«• «• f«"°e-
T . '.IO sera donc prochainement ren-
* . y é devant une antre coar d'assises pour 
être de nouveau jugé. 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

CONSEIL MUNICIPAL 
Séance du 23 juin 1894. 

(Suit*) 
Présidence d* M. Henri Carrette, mure. 

R A P P O R T DES COMMISSIONS 

ffiriîn n f - • - « - « - — ' • aie gestion de l'excr-
" " * * Cleo 1893 

M. le Maire . — Lecture va Être donnée du 
compte administratif de gest 
«80; comme la loi ' - " 
et TOUS nommertr 
4tra choiai eu dehors de l'administration. 

On procéda au vote ; sur la proposition de 
V, César Vanmullan, M. Oellettrex rat élu 
coatra quelques autres conseirw* qui n'ob 
tiennent que pea de voix ; le citoyen L. Bail-
Hul obtient une vo lx t11 . . . 

M. Trsnnoy, ropporteur, donne lecture du 
compte de 1893 qui obtient les plua-values 
llivantee daus : 

L'octroi 124.914 fr. ni 
Lo perception des droite de 

pfaoe 7.007 fr. 15 
Libettolr 13.194 fr. 
La coalition publique HO.iVH fr. 05 
La distribution d'eau 55.933 fr. ^8 
L'école de natation 4.810 tr. 35 
La « n i e des fumiers prove

nant des rues <>.8S3fr. 18 
La placement des fonda dis

ponibles au Trésor public 0.801 fr. i l 
Les quatres o n t r butions di

rectes 51.1'.:; fr. 51 
Le rapport est a iopté ainsi que le budget 

npplementaire de 1894 résume ainsi qu'il 

Excédent des recettes 
les dépenses 

Octroi, bureaux de U 
Compagnie il 

mlu de fer du \o r t l 
Le rapport de M. Duburcq concernant 1 

renouvellement du bail de 1 octroi de 1» gare 
•et adopté ; il conclut en laveur du renouvel
lement du bail. 
Compte administratif da Mont dc-Picté 

Le compta administratif et do gestion d 
Mont de-Piété s'élève comme suit pour l'ai 
aie 1893: „ 

Recettes 492.584 fr. 37 
ÔÛt.2é0fr. 73 

8.0>Jfr. lii; 
Excédent dei dépenses 

les recettes 
Adopté. 
Le budget di 1891 qui s'êleve a 21.701 fr. 49 

•it également adopte. 
Aile do Conaell municipal NUI- le legs de 

Mlle Vandaele aux lloxplce» 
Le conseil, après lecture du rapport de M 

Thérin, donne un avis favorable à U décislot 
prise par la commission des Hospice* le 1(1 
mars dernier. 

r 'abrlqor* den Eg,J»e» 
Le conseil approuve les comptes de 1893 H 

)«i budgets de 1**> des fabriquer !des ôgl B S 
4a Saint-Martin, Notre-Dame, Sainte EltBa-
betb, Saint-Sépulcre, S<int-Joseph et Sacré-
Ccenr et Conseil presbytéral du cuite pro 
testant, 

Vote d'un sei'oura de 200 franc») 
Le conseil vote une somme de 200 fr. en fa-

vsar du Syndicat des Ouvriers blessés et des 
Iivatides du Travail, de la compagnie de Ter-
mo i r e (groupe de Bessége — Gard) 
Coawtrurlion d'une école de H Iles r ue de 

r iudua t re 
Le conseil approuve ie rapport de M. Delet-

trei concluant a la construction d'une école 
4M filles rue de l'Industrie. 

Théât re . — Demande de «ubventlen 
- at Ltpera, adjoint, donne lecture du cal 
des charges de l'H ppodrome-Thêâtre et 
Yhtatra l>eachaa.ps,>e règlement est le même 
que l a e durai 
* Û . Olivier Branquart proteste a i nom 
principes social stes ; on n* défen J paa( à 

autorUe l'autre, 

M. Le par s explique que l'année derniéi 
las d e » théâtres ont fa t de graa Je» recettes 
aussi a-t-il cm devoir continuer cette année 
H même règlement. 

M Olivier Branquart dit qu'an sein du 
coeaeil mu n ci pal tl existe des coteras. 
. Plesieuxs ooof elllers, parmi lesquels ta M 
Lapera et Deeobry,reprochent a M. Branquart 
«teUeavoir fait naîtra. 

H Wil te r t demande qu'à l'Hippodrome h 
èunUrê prix soient balaies de Ofr.75 à 0 fr.25 
et «ne par contre es fauteuils d'orchestre at 
iMlgaouea de 4 fr. Boieot augmentés de deux 

Lapropoeition Wilfart n'obtient que trois 

«six. 
ftèerleaaeatt dea crèche» aanalclpale* 

, «t n i est Ja reproduction, a peu de 
2**e t f l ee , dee dtoposiUona qui régiaaeit 
MtneUément les ereahes munlclpalea de Tour-

' i ï p r o i e t de règlement, mis aux vol t , est 
aAturté dans eon ensemble, et lea traitements 
JTpereonMl sont Qaea ainsi qu'il suit : Di-
£ & » , 1000 tr. Va»; gerdeueee. 780 fr.; 
I W u a a à 869 t*A •* femme* da jeuraéei-, 

CUutêMênt <» nie» et mite an viabilité. -
i J n M M l l apprenv» le cmaaement et U mise 

delarneSaint-Looi», de la rua des 
Write eompriee entra lea ruée de 

p i^ re - le -Roebi i> et de la rue 
vota les eredtle •dessinâtes A e t ! 

. _ J avait proposé à la Villa d ' ac 
rinaenâroaUe 4e termin eiae me Cu-
-laikOOMane U l ' a pM «TQ pouvoir 

également Tl* C»veî». 
AHo'.i-ment tt nioeUemont det rua 

Hvrir. — W » . Houzs-Lutun, Uubar-Dole 
paul. L. D-K-h-itelot et Henri Salambter, i rc 
prieta res «juart er d« Itêt o, s'étaient CQ^ 

• à la iat-3 du SWm%i 183», à oa.rir, dafl 
délai d* oîûq anoéif, & dater 

des r>:eg «t pU< dana la 
été 

Chalêtide nvrcttilt.-* Le Conseil décide 
qu'i l n y a p a i lieu de donner suite s 
poeilion* que p ' : » eurs compagnies 

Sçésent'i & la Ville, on Vue do la construct ion 
e oh Mets da nâcesbité. 
Distribution de T4**r$i* ÏI'-<•MHqwth 

Le Cooseii nspou=«f pour le aioaeat h 
propositions q'ii ont (.M aoumlsâs A 1a Ville 

îa de rétablissement d an» distribution 
d'électricité à Eonbaix, et invite l'alministra-

a pr*3enter dans un bref dôlui, dea pro 
positions sa vue de permettre l'é:t!d<* 0, 
pléte de U que tion et d'arriver ensuite 
pins tôt A l'installation de la d;slr.b.iUan. 

CaiJWH de terrain à la Voirie vicinale, 
L« GonbCll eatme qu'il y a lieu d'acquérir 
chemin vuinal d'intérêt commun n* 148, i 
parcelle de terrain appartenant à M. Henry 
Bossut, mais soua cet e réserve • 
manda l'essor en justice sera faite 
la fixation du prix. 

Le buia clôt eBt prononcé et la séance 
publique est levée & 11 heur«a kfi. 

Conflit à propos d'école 
Depuis quelque temps les membres de 

l'Eglise protestante de Koubalx sont dans 
une certaine surexcitation. La 
écoles de U rue du général Ubanzy,dont voici 
l'historique. 

H y n trente ans environ, un gènéreu 
nataur achetait des leriaias rueCliauzy, y 
construisait des éco'ès p >ar les protestants et 
donnait le tout au Cuns stoira de L'Ile à la 
condition que cela resterait toujours à 
d'école. On y ouvrit donc des écoles privées 
dites écoles protestantes. 

En 1872, le même donateur oéi 
sans limite de temps ces écoles à ia ville de 
Roubaix à charge par cel e-ci de le* entrete
nir et de ne pas changer leur -l^et nation. 

Par ce fait, les écotea devinrent commu 
nales et laïques, furent ouvertes à toas le 

î-vtituteurs furent t 
i les s tic 

L.eaiOt ia pariie cléricale de la f«bri]tii 
protestante se repentit et voulut re; rfnir< 
les écolos pour en tiier parti a'i profit de 
l 'é l ise ru» des Arts. 

A plusieurs reprises, les corne.Uars deman
dèrent un loyer à la ville qui, te retranchant 
toujours derrière l'acte de prêt, refusa de 
payer. 

Enfin, il y a q u ^ u e temps, le Consiil de 
la fabrique protestante déci la que si la Vili-
ne voulait pas devenir son locataire elle h 
poursulvia t. 

Là dessus, grand remue-minage parmi les 
protestants qui, en grande partie, cstiiueni 

3u'un terrain donné à uaage d'école ne peut 
evenir le bien do clergé. 
Un conseiller de la fubri jrje proteste 

giquement dans dilï^-rints imprimés. 
Le paiti clérical veut étouller sa voix, 

.1 parvient à faire provoquer une rJi 
i-s électeurs de l'egUae. 

Cet'g réunion a eu ileu lundi demie 
temple rue des Arts. L'entrée en ayant été 
interdite à la presse et les peraonaes quen 
avons interwievéfs, n'ayant pis voulu 
prononcer dune façon catégorique, n 
n'en parlerons pas autrement que pour dire 
qu'on y a ortement d seule, 

Enlin aujourd'hui dimanche, les 
de la fai-rlque appelés à un refûrenlum 
doivent se prononcer fo r ou contre le; 
déc sions de k fabrique. C est-i-dire décidei 
fi un terrain donné a usage «l'école peut ue 

In juera nous-mêmes / 
Telle est la phrase désormiii célèlire i 

noncée vendrtdi so i rée pleine réunion 
nseil municipal, par le citoyen Wilfart. 
rV cette séance mémorable, la seule quai 
•a qui a fait sort.r nos éiileade leur tor

peur habituelle est ia question théâtrale. 
Le citoyen Lepers, rapporteur dei * 

donné lectui 
eaiioas à accorder a ont 
>ur cliang&r, les subvent oni sont lo
que celles de l'année dernière, c est a 

les BU!) 
très. I] 

dire25,000fr. pourebacun des théatn 
" ' ' fort mince j-oar le grand opéra qui i 

joue au (irand Théâtre, nuis c'eit bien suf 
sent pour le théâtre de la rue Archimède. 

Pourtant nos édiles sont revenus de ce 
tainei rigueurs envers le Orand-Théatre et 
déeormas celui-ci pourra dnnner telles repré-

tatiom qu il voudra lea jours autres que 
le dimanche et le lundi. De son côté le théa 
t r t d e l a r u e Archiméds devra donner trois 
représentations au h«i de deux par semiioe. 

Pendant h s échanges d'es pi testions diver-
l, car l'a: t a parait-il le don de passionner 
>3 consellers, le citoyen Branquart a dé

claré que les faveurs accordées au théâtre de 
Archimède étaient le fait d'une coterie. 

Nous prêtions acte de t<a déclaration. 
M. Branquirt finissait â peine de parlei 

que le bouillant Wiliart demande la parole, 
p opose de baisser le prix des places infé
rieures, au Qrand-Théâtre, et d'élevor celui 
dea fauteuils et dea baignoires (Il a oublié les 

' démontrer que On a beau 
la~feillite du théâtre qui. comme l a dit le 
citoyen Lepers on a eu beaucoup da mal 
équilibrer le budget l'année dernière, rien 
l'empêcha de tenir mordicus à son idée de 

r ie prit inia, 
tire entendre 

près un : nom de tonnerre 1 retentissant 
déclare partisan de supprimer la sub-
loù. Le citoyen Thérin lui fait remarquer 
dana ces cond lions les acteurs ne vou

dront pas jouer. C'eat alors que plein de feu, 
l'illustre citoyen déclare : In juera nous 
mêmes .' Tableau et r re général 1 

ou ' , citoyen, vous jouerez voua mêmes, 
jamais voue n 'a/e/ aussi bien dit et voua au
riez pu même ajouter que depuis deux ans 
vousjioewz à i ilôt A-H-Ville des représeo-
tafTona qui ne sont pas à dédaigner pour lea 
amateurs de coméiie. Nous ne doutons point 

m e soyez apte A faire bonne ligure 

f lanches. Noos vous reconnslssons 
les apt todes pour la comédie, la 

comédie politique est surtout votre fort. 
C'est vraiment pénible de voir les quea-
oos artist ques traitées ainai par-dessous In 
mbe par nos édile», ils semblent Ignorer 

que derrière la question théâtrale il y a la 
question du pelit commerce looal et de toute* 
Ua ladustrifs qai vivent du théâtre 

Quand les villes voisines s imposent de 
lonrds sacrifiées pour avoir dea raprteeata-
tieoa eérleoaea et soignées, n'eat-oe pan re
grettable de vo r d<a ooneeillers déclarer q*< 
se eenaaat des aptitudes de eomediene lit 
joueraleat eux-mêmes. 

Un seul point reste à éclairsir ; le citoyen 
- ' -s aérait avec on sans 

Les sociétés vétwcipidiquês 
rctb&isien Des 

Las quatre sociétés véloelpédiquee rcubsl-
ennes réunies, le Sport viloctpédiquë rail-

baitien. 1* C&clë veloçipétîi^tu foûbatùen, 
leCyc/iïf-?/»» P. et Y union vétr>rtpeHiqu« R. 
avslent Organisé un punch samedi soir, à 
l'occasion de la d stfibution des dlplôm i do 

, courte du champlonatt roub->liifÉ. 
C»**» fM* abBjluinant intime, qu ia élé nae 
Lcelants occasion d< sceller la bonne amitié 

qui existe entre les véloc ped!Btesronbaisier>s, 
eu lieu à 1 hôtel Ferraille, siège du S. V. R. 
La séance est ouverte a '.) heures i |2, sous 

la présidence du sympathique président du 

s.\. n. 
M. Maurice P*rez, consul de la F .V .D.N. 

a v a n t k ses coté» MM. Théodore Vienne, 
président du t : . v . K . , et Gramme, président 

Suc.cn. 
M. Pereî a d'abord pris la parole pour re 

mercier les véloc.pédUles «l'être venus ei 
aussi grand oombie i celte réunion. 

Eo \*ime» chaleureux il a félicité les k u 
rèati ds championnat et les a encouragés i 
continuer leur entraînement. 

C'est avec satisfaction qu'il a Constaté qu 

Disons en passant que ce Velolrom" ser^ 
construit à wox ta ié du pire de B irb e;ix ec 
faoe de la Closer e dea Lllas. i.;'»st la mail 
lenre attnation que l'on puisse désirer. 

La distribution des diplômes a enarvtaété 
faite par M, Ch. Vienne; cel'il-ol, dons 
chaleuse improv sation a félicité et remercié 
M. Per.*z du dévouement qu'il a apporté 
Sport véloc pédique. 

Les vols 
La nuit derrière, trois vols audacieux ont 

été comra'S dans le quartier de la rae de la 
Foase aux Chênes. 

C h e x M m e v e u v e P r a l | ( a a c - B o s 3 
Vers d"ux heures du mtt in, Mme veuv 

Fraignac-Bos, poalier, « & la cuisinière inu 
sab'e », 55, rue Biancheniaille. était réveillé 
r>ar un bruit nar&i<saat venir de la coar. EQ< 

i Gis, ù^i de 13 ans, regardèrent par la 

Nous conseillons i 
wism poar que ta rem H» an ôVutina- p a i Bn a aimirer les nor 

aiat reetwitehea ni demandes da ï», hialnrirr •«« de s'v 
. « i . C « . 0 l i . 1 1 , . „ . . o . 1 M . .n . î i S ^ r . C i . V r t l L 

'tfdsaace i l'iucorreeliOD da j 

personnesqni ne sont 
les nombreuses vues de dos 

rendre aujourd'hui, 
.nement qi 

,* meutâ très agréables 

ir la fenêtre a 
eaux dénonça 

porte du couloir qu'ils avaient fiacturée 

C h e z M i n e v e u v e C a a t c l 
Vert la niême hnnra Mme veuve CHSUI, 

cabareti.'Te A la Ville de Paris, rue des L' 
ga^.s 33, entendit du bruit venant ds la cou 

Elle cmt que aa vieille mère é'.a t indisr>< 
sée et elle ouvrit la fenêtre pour dite : « M 
man es tu malade» ? 

Ces quelques paroles effrayèrent les voUu 

n'entendit p'us aucun brait. 
Mme Castel, ne s'aperçut de la tentative do 

vol que le lend^nnin en trouvant la porte, 
qui donr.e rue des Lignés, fracturée. 

C h e z III. D e l a t v , t a l l l e n r 

Toujours vers la même heure, les voleurs 
sont entrés ch-z M. Oelaty, tiilleur, 
Koe* aux-Chênes 8, en fracturant la t 
du co iloir. lia ont ensuite pénétré dai 
magasin où ils ont forcé le papilre. 

•SES» 

I.'expéditeur saaporla les 

A là b*l!6 Etoile 
nts Delplaoque et Daja'd'.n, » 

• . . . « p o s t e de police, l 'ava«t-ù*' r i« r f 

liemaadH de renttiigno- _ n B h t ( t i r i n a e h f l U H d u i a a t i „ i p o u r , „ ! „ i , 

éches adiesaé» é»me localité fran- P»*"»""*. remarquêreQt une jeune fille pa 
lûcatil*, soit fraaeise Bill r a r i t n t ag4e d u n - — 

âÇin-Jli-19 

i . 

[flianta. Mais il nom parait 
tpèditour on q u — . 
dea reeherjLe'.des dé[ê 

Accspler la dépêche *q 

trangèro, il 
— fapbaad'i 

ansmeltrela J 'pjcli! , r 
tante. Maie il nom pan 

reluirai t t l'eipèditaur en qu>ll« mit 

cbêa i le seui l du café P a r i s , rue do lt 

. Los agents l ' invi tèrent à les sut 
B i /élis o u „| i ( ) a d a c i „ a a e nommer B . . . Marie, 18 
1 ' .'1}: ! ans, demeurant à Ulle, rue des Etaquea, 04 
M aocT Contiavent'on a été dreésô â ea charge. 

ensile pm 
nue >V • 'Vli • 

La Fanfare du Point-Central 
quitta Tourcoing r.ar le tra n 

UCOUTS de 

ii!e ac pré-
pour con-

dsl'étranj'.'r une autre I nurr^nts la fanfare de Poiesy et celle ti'AUery 
(Somme.) 

par ignorance dr* reniement'' i — •. - -
de 

grève 

_, _ _'eqgig«ment non naulement de la Irans-
meltre a-heu da destinai orji mais encore ds la 
rsmeUroai.df.'inataireel -1 p.ratt i i ,Ho^ t-liq-n , ' . , . 

i-ionarb.tralred'aa eaipl^e d, hure... £ '? „ . \ ° . f t S 
•.', pu »*t intirraor l'engieem-nt moral aia b-us L,atute 

pri* pir i« b'ireau qui a «cieptéil» dApSche. 

e du d-.- inataire. 

i ds rècerli-ii 
iilil-i 

- e prêtai 

urTiearice ou de l'n 

Sur les vingt i 
l'établissement t 
Jean L^gr n i , qui 

repris le travail & la rentrée de samedi 
knoiennes coaditioui. 
ii auties grévistes ont stationné pendant 

l o " « u " | t 0 i e la journée aux environs du tiseage ' 
3?Aia& ne s? roui p is départis un seul instant ie 

tisel'ar-1 'Y^nt fait supposer que les ouvriersenj 
«ter ks reprjudroat tuus le travail deman ma li 

i, le contenu de ladépês' 

.rcon^èqacat de l'intérêt dfl deMfOa-
o d> eeWi de t'cipâditeur que l'adml-
u UUgraphe vaillai t ce qus las &<•*&• 

i le i lei 

lement mali autrn ch 
un télégramme dnul o 

U d u l l é a «tourner c 
pèche dont ils ne trou 

Que dit i ce sujet la 

atiira même quand e 

A l'impossible, 

i pu découvrir 1 

ranlconco-irs de pin* 
re1, eatammst du A't 
iur-, aux Pbalempir. 
, 189i. 
si prix seront faits i 

FASTES 
DE 

WAZEMMES 
CORTÈGÊ^MVALCADE 

. „ . _* , i«vor iB eu l'occasion d e v o i r 

"u^'iaTLr'i^^j^s 
r.ombr. i» DO. M d H I ' M d a l l i H ^ r * 
brillant œiliiras élalJ k 1» , l t r o» de U n j " 
so J n l n ^ u n l . TO. Nillomlê. Coaï . r l 4»b»o-
d t r l e i lKr , d 'on. fr»l«h»it et d-»D« ' 
admirable,, 
Alb-It, fer. 

gutnao c 

T.m^'s'i'ej'grandBj figdtM qni, de pré» ou 
daiaiTloncEent i l'ui.to'w dee «aar l j j r . 

, • verront cooiaorif u s aattrenir 
nlendlde cortège. 

a arec orgueil «oa 
«u» «omte. Ba«-

IV, Banduln V, Hobert II l lei roi , d, 
France Philippe le Long, Chdrlee VI, Char, 
les VII, Louis XIV ; le défenseur de Lille, 
mwSohal de Bonifiera; Deglaad, le maire do 
Waiemraea en 1793. Le groupe de la maison 
d'Aulrche, Charles Qainl, les archiducs Al
bert et Isabelle, no» . w o M t des mernll les 
d e r i c h e m e e t d e b o a t o o l . 

Noue n'aurions garde d oublier 1 habileté 
avec laquelle les organlealejrs, par une ban-
reuse conception de l'aoiualité, nons offrent, 
dans le groupe des Bois de France, Jeanne 
d'Arc recevant lee subsides de Tournai et * 

l'i dimanche 21 

hom prie a 

ifiisiula* dun les iocalites 

• J Photographie Artistique etludusd 'elle 

é l'iniicateur lo-

8 1 , rue DetUrmotït, TOVRCOIhG 
prèd là Nouvel Uotel-de-ViUr-

Portraits soignés depuis 7 fr. la douza'i 

bobard qu'enleud on par localité d'uni 
•tartans»! 

t.: fin nous-préf>ctiire de C-OJO habitant 

. hibitenti i mémt 

émailléB et bombés, avec un grand 
prime gratuite. 

; P.trtraits artistiquei.au charbon, spécialité 
de la maison. 

Induction aux militaires et aux personi 
parti.-.i.iant à la Fête du Centenaire. 

j On opère par tous les temps. 
81, RUE 0KSURMONT, TOURCOING 

WATTRELOS 

brilla 

mit Ut . l'iéc-' 

e assez grande quantité d'argentn 
trouvait dan3 les diiiérentes ar:nciros de la 
tnai-on, mais, heureusement, lea voleu 

ont i as cru devor B'eu empirer. 
M. Djlaty, s'est aperça du vol le leu ' 

L M. le i trois vslés ont déposé plal 
nis«ake du 1er arroaitsseu 

ouvert nue enquête. Eipéroaa qu'elle abou
tira. 

Un singuhère manière de se faire 
arrêter 

Vendredi soir, nne pierre lancée du dehors 
bri-tait un eirreau de vitre d i poste du pont 
Morel. 

Imméiatemeot les agents doser' 
bureau et appréhendèrent u 

i sorti 

•né Heun Bauduin, 
menran t ruede Wa«q»ehal, 2, A Tourcoing 

la vitre pour se faire arrêter 
On a immédialemeat satisfait i son désir. 

Chien* en fourrière 
Dana la journée d 'hier douze chiens ont été 

lis en fourrière et o nq contravent ions drea-
)a a u x propr é t a i re - . 

Poi* t i -a l t d e > ' i n o u 
e était adorable, exquise , eaarmereaie , 
ne vieillissait pont, ni l'un ea croit lecD.<>.. , 

nlaiiito. TUUS avez le savoo. du Oingu. 
Qui peut, jus jn'à cent ans,vous garder u jeunes 
" MMerif Victor Vaissier. 4, Place de VOpà\ 

Parit. 

Photographie artistip Victor llfflMlïï 
165. <1RANI>K.UUK. ROUBAIX 

P R E M I È R E S C O M M U N I O N S 
portraits émaillee et bambea pour 5 francs 
L partir de 6 fr. 50 m douzaine, av primes 
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TOURCOING 
CONSEIL MUNICIPAL 

Sëanée extraordinaire du SS juin 
(Suite) 

Voici le vœu formulé par M. Muller et plu
sieurs de ses collègues sur la service télégr* 
phiqr- -

i pareil U rssfl 
ntonit paa s 
tvon-idaTgereiii 

M.~ BrBf, 
tiondei lèlégra[>n.' 

îmii* déposés ides uurei 
qu'elle jagera régleraei 

li (acuité conférée 
ie pas déliv.-erles 

rlU'lu 
accomplira aujourd'hui 
la ville. 

| Elle rendra notamment 

ombit t inU qui t 
IU, Graoi t-Placel 

e promenade dans 

, bureau tlis'.rlb : 

les intérêts du public. 

FÉLIX MI 

I début, le Conseil le 
ROrtOQ 

Prédéria iiistvn 
. 1. .rihutut co 

I s ot bleu 
•i Ir.niai*' pir 

•.'neil par arrête 
1 uc > '•(iiltl a la fro 

iiijetbplji? 

iniBtériel tu 19 juin 

costume, destiné A l'archiduc 
rtaineroent sensation, 
s DJUB promettent au déûlê 

; oublié 
contemporj ne elle-même n'eit 

Ion de Wazemmes à 
LÏÏie"a'icVeïdu"l3 octobre 18J8 , «ma , dans 
le c irtêge, une pîace d'hinneur. 

Que dire de plus? Tout le monde, d ail
leurs, conoourt au succès. 

Les corn jagubs de chemins de fer se sont 
empr a*êes de faire, à celle occasion, erux 
voyageurs pour Lille, une réduction gracleuae, 

Et oeux-la seuls qui l'auront voulu seront 
privés du mogniaque epectaclede cette gran
diose reconstitution historique. 

ciel et définitif da cor-
té g> '• 

i programme c 

boulevard Vaubm. 

ruea Solfèrin' 

Boue'her-de-Perlhaa. Nationale, place de 

ITINÉRAIRE 
da eortège 

KMÏônaîe. Boucher-de-Perlhea, de Bourgoims, 
— - ' e l'Orphéon, place 

place d is Halles. 
loli art, l.eon-Gam-
Uambelta. André, 

.. place de Stras* 
.„„ Natbnale boilavard de la Uberté, 

tUm de la République, rue Nlcolaa-Lablann. pl*W 
PUillppe-t^bon. rues daa P>r..milea, de* Postai, 

t,tr.!. rues Solférino, Lécn-Oambet'», 
Henri-Kalb, des Pa-lei , Uarlhèlsmy-Deleapaul, 
d'Artois de Waiernmes. piac» des Qaatre-i-tie-
mita ruea dea Poètes de Julie», d'Iéna. pl>cs 
des Qjatre-Ohemins ruea du Marché, Léoa-Oam-
botla. place ds la Nouvelle-Avenlu-e, rues dea 
Sarrazln*. d'Eylau, d'Arcole, da Juliars, place de 
la Nouvalle.Avent.ir-' *— 

Vé.l 

N'ois reeev.mi 1» le'trs s i 
Llnioll<*B. — m tour 'i 

i par le génie 
m homme dort 

t riapuis longtii 

Grave accident à l'usine élévatoire 
des eaux de la Lys 

On pousie act ivement en ce înomonl ; 
t r a v a u x d# l 'usine élévatoire dea eaux de 
L y s , établie snr le terri toire de la commune oppresseur d'u 
de Roncq, au lieu di t : La Viscourt . i l ior .vers P r i l é t r o i t - v i « n t d 

7 h. 1-3 du mat in , plusieurs ouvr iers de la ' l'étastlcitt de la eotMcientm u>» r-
ma i ion Babcock et Wilcox, const ructeurs de '• lm

1}, r * q'.eiq"ei aoina^w dara 
géaira tean & Parti , nveaui d'Italie, 170, J>J*^ «erait aimh? au 
étaient occupés à peser des tubes, lorsque a'tBt cb'in. ' " 
produit un accident qui a lait rleux victimes, j il p irait que P 

Les tubes, où plutôt les sections do tnb*a, tin* j ursplus ti 
bont placés horizontalement sur d « sortes da '•" suspendu de sea fonetn 
supports verticaux établie en gardins. Cha- J J j y * i**0 îSt*»*0™»! * 

e^pêraientde l'A-lmlnlatratlon 

E/V TÊTE DU CORTÈQE 
tîiand é lenJsrdde Wessnnnes porté par an 

Léraut d'armes. 

Première Epoque 
rn ie : PREMIERS SIÈClES 

'"maj'.' iTéîe 31CvSx Wsaemmes et la période ajnUo-pomaln» 
al aux lUdiona rie J> découvert* d-: tuile-* et de monnaies ro-
rab.litâ est prover- mninex, et un M,.«•'-"-'<' '•'• rf" frog;ne*U d'en 
débarrassée du jonK ,/.,, . . 
m ôiroïata et i l'es- Pol-is Un,,ien,<, l* vMlh;V :kthtt-Jo* 
nouvelle preuve dl du Sucré-Cœur, • 

t li foie ètrnïata t 

que section mesure plus de ô métrés , si 
hau t eu r d 'environ 1 métré 50 et pèse 7 
los . Les ouvriers manœuvra i ea t fui 

Inférieure» q u a n d celle placée im-

it trouvé indisposé qml-
M. Deonrcq, aljoint (qui 

;dées depma plus 
•lie des .' insclloie 
mpérieare une n e -

;;(•'/'.' Saint-Joseph, t'égtise 
r d'outr?* points da boute-
ut SolférUo, et de la rue 

de XatioiHtle, prouve i<w,du premier au qttotrienyt 
" ' ;ily <i eu, en cette p~ -" -

v étaieiU des t 
Vingt Rsmaini i 
Un général 
(luerrlera d 
Dama gl >d ati 

n mt H tuba. 
à cheval, 

de la legioa romaine. 

moi atement au lîesnus ee déplaça on ne sa t , ê l'admi 
comment. L'un des ouvriers qui aperçut le tenant! 
danger, eût le temps de jeter un cri : do gard» ' e s adv0.-aMDO.., u 
à vou-il et ses catnara les et lui parvinrent à a 'y,u D)UV . ' l . i 0 *, 
fuir hors des atteintes de la loorde pièce de , 3 f lie t t r , eol'lèauai • 

laquelle ils auraient été infailli-

(Jet étonnant peMonnifre, s'était d'abord nppoié 
de P... à l'asile des vieillards, D 

nts de lauriers, debout 
:bar triomphal. 

Deuxième époque 
SEPTIÈME SIÈCLE 

i reeaeaeeirear k obartMdj W ( E e m m 8 B " e t u i 4 n D d v de Lydéric et 

M commun accord I Phînaert 

• blement écrasés 
Deux d'eutr'eux cependant ne réussirent ' le 

qu'imparfaitement à se garer et furent frôlés 

la passé, 
lea Misa 

pleinent le procès 
média teraent 

moquer j Cette légende 

y ejun- Fontaine d*l Saule. i laquelle te pastt 

'. futile, i 

i le tibia gauche fracturé. Le 6 

D-flnlluiri 
a dizain. 

pur l'énorme tube dina'sa chute. L'uo, Louis j [° , 
Duperrier, 41 ans, demeurante Par! 

grossir 

la réunion du cooaatl d'errondiei 
n trouvait en SRlaiant eins-, le moyen de a'oxeu-
ir st de I léser la pins grande reapoaaabiliU k 
m adjoint favori. 
Lee membres indépendante 4e la cummlaaioa 

lioapitaùère, ne ae laiaaerent pas prendre au sièae 
' algie 

t de BeuT' 
i Fontaine del Saulx, 

e de Dijon st Ertnengarde, 

d'Italie, „ _ 
cond, J.-B. Jungern, demeurant également a 
Paris, passage Puébla, a été atteint au poi
gnet droit et & l'épaule et porte de forte* ecaV 

Lea deux ble'séi ont reçu les soins de M. 
' " r Gaiibsot et ont aussi tût été con-

logement respectif chez 

le doeti 
duits chac 
MM. Lefe; 

M. Delattre, <.-ommIssaire de p iliceà Ronc i 
a fait les constitutions de l'accident. 

La veille, un accident matériel s'é: '• pro
duit a l'usine de la Viscourt. Un fort mur da 
cinq briques d^paiseeur d: 

. et liront i m mèdui lement entrer l'action se trouvait a l'angle dés t 
tu protégé a l'hospice, 
ire fit alors convoquer la commission 

ila !agissa Û ^ avoir s?on f?raPÛ abït *?**> tous deux â ehaval, fuyant leare sujets 
ii hâlô's Dour an fabrloMr d*. a S a Z révoltés poai ae rendre ea Angleterre, 

abrlqner des labote pour r c f c m r I ^ , prïmMr dana lequel voyageât Isa 
.rnimes de la suite de Salvasrt. 
U» pTèm.tTâ Oabitaala de WaiemtiM portent 

la reonion 'de l'hospice du ïô juin J r de falvaeri. 

Soaneuxkdu conquott 
Cl-.ta're rot dc< France, ê 
Arkembali elAdalbald, lea de 

lepr. irba1, Ha blauièrc 

ê cheval, 
lea dent le 

les payât de Mêtaniois s 

i parli: 

ollsgai 

qaes, mais eonn 
lie d'inaaetrie 

i de qui je parle • 
les qaelqae: 

ration* pubii-

t de voas Inviter à re^poLdincee télégraphiqn 

les inconvénients qui peu 
i pour prier M. te maire d'i 

inventent» qai pe 
réglée nowelUa. ni é noiyeaxréaollar de 

Par lettre circulaire du »4 mai 'dernier, M. le 
eeveardala peate informe lea négociante de 

Tourcoing qu'en vertu do déerel du l'i inu. 
mouillant la réglementation da serrioe de la 

ispoiidence télegraphtqaa, lee lélégrami 

liant la réglemeatation da eerrice 
.oiidence têfcgraphiqae, lee tel' 

mants d'une adreawe réftemnntaira, ne seront plus 
partir da ter juillet »roeb*ia, distribuée 

rection ééparUmeotsU : 
t plus I être coaaidéréea régi 

U s articles 12 et ISseat a aai oce>ou« : 

Descente du Parquet 

Deux aarreeiatlona 
Le parqnet, repré santé par M. Dela'é, juge 

d'inatruction, at M. Planci{, greffier, est des
cendu daaa notre ville, hier après-midi, pour 
continuer l'enquête concernant les vols de 
laines commis, il y a quelque temps, chez 

BoMut-Plichoa, Grande-Rue, A Hou-
baix. 

De nombreux tétmoins ont été enteadns 
dans la cabinet de U. Rouilllé, commissaire 
central. 

Après quoi, cee messieurs, accompagné de 
M. Haygue, Octave, inspecteur de sûreté à 
Roubaix, ont opétré piuseura perquisitions 
chex différente marcuands de déenets de la 
ville. 

Rs ont an4t.4 dtenx individus, lea nommés 
J.-B. C . . . , 44 an- , demeurant rue du GhA-

h. 07. 
ix d e n t marchands de déchets ar

rêtée, lia ont été 4crooés momentanément an 
commissariat central, caries gendarmer Roe-
landtet Daharveesar, eont venus les chercher 
vers six hautes, pour les transférer à Lille ; 

Délai», juge d'instruction, devant les 
interroger de nouveau ce matin. 

txpoêitttm dm photographie» 
Nous rappelons a n publie que c'eut aujour-
ftui d i r raaohe A 6 b tu rea d u soir mie ae 

eJAturera Pexpoattloa de pnotegrephlea ou i a 
obtenu us éclatant sveoés. 

Ilrlable conduite et. i 
: haute man b a r ! 
é les supplications, 

' c i . : i WJéric wlanU 
1 dénaturé. " ' """ "" r «aerifcra du foreal>rde r imJr» . 

) féliciter ces Messieurs de ' . J * * * fl* U ******mm-A%% «kt i ln . sur leajuel 
r vin lance et Lotte eipéron» que l'adminiatra- i ••* a»artl nermite qui eauva le Jean* Lydsrte. 

"~ • » ênergiqi 

*. rusèrent ônergiqut 
'• Lire. 

uriona trop féliciter ces Messien 

pellera a la pu leur et i rgiqueir 
; jutè le iriu dont 
M ,/ablea procédés. 

L I L L E 
Un coup de couteau 

Dans la BO réa d'hier, vers dix heures, un 
jeune homme de 18 ans, L. D . . . , garçon bou-

: le suivirent jn<qn'an débit de tabsca de la 
ie Nationale, 22, où il entra. La lee fav 
ves devinrent plus graves. Impatienté D 

rue Ësquermoise il fut jeté par terre, roué de 
coups puis conduit à la permanence. It a pro
testé s être servi d'un couteau, mais la blessé 
qui se nomme De Paowe, Agé de 18ans, porte 
& la poitrine une plaie pénétrant* d'un cent -
métré de profondeur et lar^e de denx centi
mètres feite.'avec on instrument tranchant, car 
la section est bien nette. 

L'arme s'est arrêtée sur un* cote qu'elle a 
entvmée légèrement. 

"tf. le docteur Laurent a donné des soin* 
ble>aè at a déclaré qu'il subirait uae inca

pacité de travail d'une quintal»* d* jour*. 
D« Pauws qai est tireur de via* a été recon
duit, aur sa demande, à eon domicile, ni* 

Troisième ôpoqtte 
ONZ.ÈME SIÈCLE 

Wezemmes et le* Comtes de Flandre 
KajaMMaaj formait une paroisse au Xfe 

tmte, pWifejUe l'on voit dam Taett de fonéa-
tion de la collégial* Saint-Pierre de Lille, en 
tOêS. le don du bodium ou nef de 
Cette localité devait, comme eeU 
fiyun 

celles des envi-
prêtât: ce dernier 
dans la troisième 

époque. 
Quatorze cavaliers sonnant de la bueaine. 
Te maire on prévôt de Waiemmse. 
Grand étendard da m a t a de Flandre. 
BaudulD fV. comte aie Flandre e t Ogive ds 

Luseeabeuai, son ér-ome. qui seraiest veau* en 
pèlerinage sa lOuï à W.neuiraes. 

Oasrriers. 
Etendard da eomte Baudouin. 
Baudouin 7, dit Buitoutn de Lille, comte da 

Flandre, et Adèle ds France, aa femme 
pelés la comtesse-r'" 
de Wczemmes, au 

'renée, sa iemmn, an-
qui donnèrent la bod* 

t,*piire de Saini-pierre, en 1066. 
Le roi ée France. 
Lee quatie jeunes fila d: 
Seigneurs de la suite du o>nve de Flandre 
Hubert de i *' • »>.ri« J - r.—•• -

de Salat-Oi 
Arnoald d'Reidln; Ooo*ft 

• >i<te suivante cheval. 

« 
. . '_ .** ' r*pr«MistsuM la kaeto ea astrUa • • • 
Ur tea ra J a a » a a m n r , a l ' i ( l l a a de 
Waïaassaaa. D.,«,i, , . t SMII . U n u , aa Ml 
Ja Franc. H.nr, I.r, mire a . Fhuipa, u r . e l l ï 
prlnetenritsu An», Iaro,U«f. anoélp f u s «a 
isus d . m M d'ooaa«.r. «or I. poarwarT aa i e " 
.4fas formsM nier», la, prlaessee, raasea 4a U 
a a a r i j 1. Mae a . F»»*, l a a » , a a r 5 

~ .resulanll. | 

torbl.r,coni.al...lr. du ftt arr .ad.Ma. «G '. dam „ ad . , b . m, , . , de 4 , . , 4 Î 7 e l > . . l 
a t , 4a sarrica 4 ia aermaMDoe, a 4te aa ra - . 1 » » la o„l . Fr. ac. . .1 l'.alr. U Bel s BaaMe > 
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